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M E S S A G E  D E  L A  P R É S I D E N C E  D E  L ’ I N T E R R É G I O N

Lorsque nous intériorisons vraiment 
ce sentiment pour ceux qui nous 
entourent, nous serons humbles. C’est 
facile à certains égards, mais difficile 
à d’autres. Par exemple, il peut être 
facile pour moi de me sentir que je 
suis tout aussi bon que mon voisin, 
mais qu’en est-il du président de pieu 
ou d’un des apôtres ? Il peut être diffi-
cile de se sentir tout aussi bon que lui. 
D’autre part, il peut être facile de se 
sentir qu’on n’est pas meilleur qu’un 
ami, mais qu’en est-il du mendiant 
dans la rue ? Cela peut être un défi 
de se sentir qu’on n’est pas meilleur 
que lui. Mais encore une fois, « je suis 
tout aussi bon que quiconque, mais 
pas meilleur ». Plus nous nous rap-
prochons de cette norme, plus nous 
sommes humbles sur la dimension 
horizontale.

Si cela semble être beaucoup d’ef-
forts douteux, souvenez-vous des paro-
les d’Alma : « Oui, celui qui s’humilie 
vraiment, et se repent de ses péchés, 
et persévère jusqu’à la fin, celui-là sera 
béni – oui, beaucoup plus béni que 
ceux qui sont forcés d’être humbles… » 
(Alma 32:15).

Comment pouvons-nous  
faire preuve d’humilité ?

Les Écritures nous enseignent 
que l’une des façons c’est le jeûne 
(Psaumes 35:13). Notre modèle est 
celui d’un petit enfant (Matthieu 18:4). 

PAGES LOCALES D’AFRIQUE DU SUD-EST

 L’humilité est définie comme la dou-
ceur et la réceptivité (voir Guide 

des Écritures). Cependant, certains ont 
dit que si vous pensez que vous êtes 
humble, vous ne l’êtes pas. Cela rend 
le travail difficile. À mon avis, il y a 
deux aspects à l’humilité qui peuvent 
être compris et utilisés pour chercher 
à suivre notre progression dans l’ac-
quisition et le maintien de cet attribut.

Le premier c’est le vertical. Il impli-
que notre attitude envers Dieu et notre 
relation avec lui. Être humble à cet 
égard c’est de reconnaître qu’avec l’aide 
de Dieu nous pouvons faire ou être 
tout ce qui est nécessaire. (Philippiens 
4:13). Sans son aide, nous échouerons 
en fin de compte. « Être humble impli-
que que l’on reconnaît que l’on dépend 
de Dieu et que l’on désire se soumettre 
à sa volonté » (voir Guide des Écritures). 
Prêchez Mon Évangile dit que : « Avoir 
l’humilité, c’est être disposé à se sou-
mettre à la volonté du Seigneur et à 
attribuer au Seigneur l’honneur de ce 
que l’on accomplit. Elle comprend la 
gratitude pour ses bénédictions et le fait 
de reconnaître que l’on a constamment 
besoin de son aide divine… Vous avez 
l’assurance que vous pouvez faire tout 
ce que le Seigneur exige de vous si 
vous vous reposez sur lui. » (Prêchez 
Mon Évangile, p. 131).

Le second c’est la dimension hori-
zontale – la façon dont nous nous 
considérons les uns les autres et 

nos rapports avec autrui et les êtres 
humains en général. À cet égard, 
j’ai trouvé une déclaration, il y a des 
années, qui peut orienter notre atti-
tude envers les autres d’une manière 
humble : « Je suis tout aussi bon 
que quiconque, mais pas meilleur. » 

L’humilité : la vertu mal  
comprise mais essentielle
Par Stanley G. Ellis
Premier conseiller dans la présidence de l’interrégion d’Afrique du Sud-est Stanley G. Ellis

« Oui, celui qui s’humilie vraiment, 
et se repent de ses péchés, et 
persévère jusqu’à la fin, celui-là 
sera béni – oui, beaucoup plus béni 
que ceux qui sont forcés d’être 
humbles… » (Alma 32:15).
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La prière ajoute la puissance à notre 
jeûne ; une puissance supplémen-
taire vient de l’exercice de notre foi 
et du fait de livrer notre cœur à Dieu 
(Hélaman 3:33-35). Reconnaître nos 
faiblesses peut contribuer à notre 
humilité (Éther 12:27).

Quelles sont quelques-unes  
des bénédictions promises  
aux humbles ?

Le Seigneur est avec l’homme 
humilié (Ésaïe 57:15) ; quiconque 
s’abaissera sera élevé (Matthieu 
23:12) ; Dieu fait grâce aux humbles 
(1 Pierre 5:5) ; notre foi et notre humi-
lité permettent au Seigneur de rendre 
nos faiblesses en forces (Éther 12:27) ; 
l’humilité est l’une des conditions du 
baptême (Doctrine et Alliances 20:37) ; 

humiliez-vous devant moi et vous me 
verrez et saurez que je suis (Doctrine 
et Alliances 67:10) ; si tu es humble, 
le Seigneur, ton Dieu, te conduira par 
la main et te donnera la réponse à tes 
prières (Doctrine et Alliances 112:10) ; 

l’humilité nous permet d’apprendre la 
sagesse (Doctrine et Alliances 136:32) 
et apporte la lumière de l’Esprit 
(Doctrine et Alliances 136:33).

David A. Bednar nous a averti que 
l’un des dangers les plus graves que 
nous avons ici dans l’Église, dans l’in-
terrégion d’Afrique du Sud-est, comme 
nous vivons davantage l’Évangile, c’est 
l’impact potentiel du cycle de l’or-
gueil décrit dans le Livre de Mormon. 
L’une des plus grandes bénédictions 
de l’humilité pour nous c’est la pro-
messe du président Ezra Taft Benson 
que le remède à l’orgueil est l’humi-
lité (voir « Beware of Pride, » Ensign, 
mai 1989, 4).

Puissions-nous chercher à com-
prendre la vertu chrétienne de l’humi-
lité et choisir de nous abaisser. ◼

« L’une des plus grandes 
bénédictions de l’humilité pour 
nous c’est la promesse du président 
Ezra Taft Benson que le remède à 
l’orgueil est l’humilité. »

D I R I G E A N T S  L O C A U X  D E  L A  P R Ê T R I S E

L’Evangile rétabli et les 
traductions Africaines
Par W. Jean-Pierre Lono W. Jean-Pierre Lono

 Chers frères et sœurs, nous vou-
lons partager avec vous au sujet 

de la culture de l’Evangile de Jésus-
Christ en rapport avec nos cultures 
d’Afrique. Personnellement, je suis né 
d’une famille traditionnelle Africaine, 
où plusieurs bonnes mœurs étaient 
maintenues.

Cela fait notre fierté d’être des 
esprits spéciaux de notre Père Céleste 
sur ce continent. C’est un coin de 
la terre où il fait beau vivre bien 

que certaines traductions soient à 
l’encontre de la culture de l’Evangile 
et qui pourraient rendre difficile de 
trouver la vérité (voir D&A 123:12). 
Nos ancêtres Africains connaissaient 
et priaient Dieu selon qu’ils com-
prenaient qu’il y a un être suprême 
qui a tout créé et qui dirige l’hu-
manité. Nos ancêtres lui donnaient 
plusieurs différents noms : Le Tout 
puissant, le Soleil et la Lune, le grand 
Coq qui chante pour que la journée 

merveilleuse apporte la lueur à ses 
enfants. Les peuples d’Afrique l’ap-
pellent par des noms différents mais 
à tous, il est Dieu, le Père créateur de 
l’humanité.

Le rétablissement a amené le Livre 
de Mormon qui est un autre témoi-
gnage de Jésus-Christ. Notre Père 
Céleste avait aimé tant le monde, qu’il 
a jugé bon d’envoyer son fils unique 
pour être le Sauveur du monde. Le 
Christ est venu rétablir toutes choses 
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et organiser l’Eglise où il est le seul à 
sa tête ou dirigeant.

Jésus-Christ a établi son Église. Il 
l’a organisée, Il a conféré la prêtrise 
à ses apôtres (voir Ephésiens 2:19-20). 
Il a enseigné son Évangile et il a fait 
de nombreux miracles. Aujourd’hui, Il 
a appelé et ordonné des apôtres par 
inspiration et révélation (voir Actes 
10 ; Apocalypse 1:1). Il leur a donné 
son autorité pour enseigner et baptiser 
(voir Matthieu 28:19-20 ; Luc 9:1-2). 
On appelle cette autorité la prêtrise. 
Ainsi l’Église de Jésus-Christ est dirigée 
par le Christ et non par des hommes. 
Cette œuvre couvrira toute la terre, 
cela veut dire y compris le continent 
africain.

L’Evangile du Christ est contenu 
dans le livre de Mormon. Ce livre cor-
rige toutes les fausses doctrinales du 
monde et prépare l’homme à rencon-
trer son créateur ; il est le plus complet 
des écritures de Dieu sur terre. Le Livre 
de Mormon est venu en Afrique dans 
le plan divin de rapprocher ce peuple 
à leurs ancêtres selon l’esprit d’Elie 
(voir Malachie 4:5-6 ; D&A 128:8-18), 
car il ne serait pas bon que son peuple 
d’Afrique reste dans l’apostasie, dans 
les traditions ancestrales seules. Le 
fruit du rétablissement est venu pour 
sauver les peuples bibliquement histo-
riques du continent africain.

La venue du Livre de Mormon est 
un signe que Dieu a commencé à 
rassembler ses enfants. Dans cette 
œuvre, les Africains y participent 
dans des saints temples aux deux 
côtes de la voile. Un temple est une 
plus grande bénédiction que nous 
pouvions avoir. Il aide à bannir les 
traditions des hommes au profit de 

la culture de l’Evangile de Jésus-Christ. 
L’Eglise est universelle et les bénédic-
tions de notre Père Céleste sont don-
nées à ses enfants obéissant et convertis 
sans discrimination de races, de sexes 
ou de classes sociales.

Cependant, certaines coutumes en 
Afrique entravent notre marche vers 
l’exaltation. La plupart de celles-ci sont 
des difficultés liées aux mauvaises 
mœurs. La pauvreté a un impact sur 
toute l’Afrique dans le sens qu’il n’ar-
rive pas à accéder à un bon travail et 
a une bonne rémunération de manière 
à devenir autonome. Beaucoup de 
ces gens espèrent que l’Eglise four-
nira des solutions à leurs problèmes. 
Cependant, pour ceux qui se conver-
tissent sincèrement trouvent la joie 
spirituelle, plutôt que temporelle, du 
fait d’être membres dignes de l’Eglise.

Le principal défi de l’Evangile 
rétabli en Afrique est celui d’amener 
les gens à se convertir et à changer 
complètement leurs vies grâce aux 
enseignements qui y sont donnés. Les 
Africains sont solidement attachés à 
leurs familles. La plupart sont fiers 
d’être membres de l’Eglise quoique 
certains soient déchirés entre l’Eglise et 
la famille. Nous aimons tous les deux 

et cela, à la fois. C’est l’une des causes 
qui entrainent les Saints à l’inactivité 
dans l’Eglise. L’autre défi est de main-
tenir la pureté de la doctrine de l’Eglise 
parmi les peuples africains.

L’Evangile rétabli n’appartient à 
aucune race, aucun continent, mais 
aux peuples de la foi ; ceux qui sont 
de repentants et vraiment convertis 
en leur Sauveur et expiateur Jésus-
Christ. Beaucoup de nos dirigeants 
sont désormais issus de leurs propres 
pays d’origine et l’Eglise est de plus en 
plus visiblement établie en de nom-
breux endroits. Donc il est clair que 
le Seigneur accélère son œuvre parmi 
les peuples d’Afrique. Lorsque vous 
combinez à la foi les traditions africai-
nes et les enseignements de l’Evan-
gile, vous obtiendrez un individu très 
fortement engagé à vivre les doctrines, 
et quelqu’un qui est uni avec ceux qui 
l’entourent.

Généralement pour les membres en 
Afrique, l’Evangile rétabli est considéré 
comme l’un des dons qui les aspirent 
à des plus grandes choses : La pureté 
de l’âme, l’autonomie spirituelle, l’en-
couragement pour nos activités socia-
les, l’obtention d’une éducation afin 
de prendre soin de nous-mêmes. Tel 

Quand Jésus-Christ a établi son Eglise, il a appelé et ordonné des Apôtres.
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est le message unique que les Saints 
d’Afrique sont fiers de partager. D’autre 
part, il y a des gens qui ne compren-
nent pas qui nous sommes à cause 
des contrevérités racontées par des 
tiers. Cependant nous pouvons réussir 
à défendre notre doctrine en la vivant 
chaque jour.

Notre mission est de trouver l’occa-
sion d’inviter les autres à se joindre à 
nous en ces mots : « Venez assister à 
nos offices religieux avec nous. Venez 
voir comment L’Évangile Rétabli peut 
être une bénédiction dans votre vie, 

venez découvrir le message qu’apporte 
le Livre de Mormon à l’humanité. La 
famille est l’unité de base de notre reli-
gion, elle peut être éternelle en cause 
du respect des alliances contractées 
avec le Seigneur ». Nous, les africains, 
nous avons découvert cette vérité par 
la prière sincère (voir Moroni 10:4 ; 
Moroni 10:20-23). Je suis fier de témoi-
gner ces vérités parce que le prophète 
vivant, voyant et révélateur Thomas S. 
Monson nous conduit par révélation. Je 
dis cela au nom de Jésus Christ notre 
rédempteur, amen. ◼

Lancez vos 
faucilles
Par Never Chikunguwo
Country Church History Advisor  
for Zimbabwe

 Never et Everjoyce Chikunguwo 
sont des convertis à l’Église de 

Jésus-Christ des Saints des Derniers 
Jours dans la petite ville de Mutare 
sur la frontière orientale dans la pro-
vince de Manicaland au Zimbabwe. 
Peu de temps après leur baptême 
en 1991, ils sont devenus enthou-
siasmés par l’oeuvre missionnaire. 
Dans D&A 33:7-9, ils ont lu que « le 
champ blanchit déjà pour la mois-
son ». Ils ne devaient que lancer leurs 
faucilles, et moissonner toute leur 
puissance, de tout leur esprit et de 
toute leur force. Ils ont été formés 
comme missionnaires de branche 
par un couple missionnaire d’âge 
mûr qui servait dans la mission de 
Harare Zimbabwe. La branche de 

L’Eglise est 
universelle et 
les bénédictions 
de notre Père 
Céleste sont 
données à 
ses enfants 
obéissant et 
convertis.

P A G E S  L O C A L E S
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Dangamvura nouvellement créée 
comptait vingt-cinq membres au total. 
En tant que nouveaux missionnaires, 
ils désiraient faire connaître l’Évan-
gile à tout le monde, ils se sont alors 
fixé un but impressionnant de faire 
connaître l’Évangile à 100 personnes 
cette année-là.

Le couple a découvert qu’ils 
avaient « des talents cachés » dans  
la musique et ils ont commencé à  
chanter pour leurs amis de l’Église  
et avec eux lorsqu’ils se rencon-
traient pour leur enseigner. L’Esprit 
les accompagnait lorsqu’ils chantaient 
les cantiques sacrés et les gens étaient 
touchés par leur message de l’Évan-
gile. Ils ont encouragé les gens à se 
joindre à la chorale de la branche et 
beaucoup sont entrés dans les eaux 
du baptême.

Au fur et à mesure qu’ils poursui-
vaient leurs efforts missionnaires, ils 
commençaient à jeûner et prier pour 
leurs familles et le voile était ôté des 
yeux de la communauté comme ils les 

observaient et « se familiarisaient avec 
leur vie quotidienne » à cause de leurs 
bons exemples. De plus en plus de 
sœurs les invitaient à venir enseigner 
à leurs maris et à leurs enfants, de sorte 
que leur « reservoir d’enseignement » 
était rempli de membres potentiels.

Grâce à leur enseignement de 
l’Évangile aux gens, les couples nou-
vellement baptisés sont devenus plus 
unis et plus aimants. Eux et leurs 
enfants ont pu abandonner les cultu-
res traditionnelles qui ne faisaient pas 
partie de la culture de l’Évangile.  
Ils se sont abstenus de l’alcool et 
du tabac. Beaucoup qui avaient 
été mondains dans le passé étaient 
maintenant en mesure d’accepter 
des appels dans l’Église et ils sont 
devenus une bénédiction à leur bran-
che et à leur communauté à cause du 

grand changement en eux produit par 
la main du Seigneur.

Il y avait une grande persécution à 
Mutare à cette époque, mais cela n’a 
pas freiné la croissance de l’Église. On 
dirait que plus on les persécutait, plus 
les gens s’ajoutaient à leur reservoir 
d’enseignement. Il y avait des hom-
mes de l’armée nationale qui sont 
venus déguisés pour enquêter sur 
l’Église pour des actes répréhensibles, 
mais ils étaient touchés par l’Esprit et 
beaucoup ont plus tard été baptisés et 
ordonnés à la prêtrise.

Never et Everjoyce s’étaient fixé un 
but d’enseigner à 100 personnes au 
cours de leur première année comme 
missionnaires de branche. Ils ont 
dépassé cela en enseignant et en bap-
tisant 149 ! Ils ont pu être témoins d’un 
grand changement dans la vie de toute 
la communauté. Grâce à cela, il y a eu 
une approbation pour qu’une chapelle 
soit construite à Dangamvura. Leurs 
efforts missionnaires se sont étendus 
à d’autres secteurs à Mutare et ont 
ouvert les portes à d’autres agglomé-
rations, à savoir Sakubva, Chikanga et 
Hobhouse. En 1995, Dangamvura avait 
quatre branches faisant un total de huit 
unités à Mutare ce qui a qualifié Mutare 
pour être un district.

Pour Never et Everjoyce, l’effort 
missionnaire a continué et ils ont  
finalement enseigné et baptisé 286 
amis de l’Église. Bien qu’ils aient 
déménagé à Chitungwiza, qui fait  
partie du pieu de Harare Zimbabwe 
sud, ils seront à jamais bénis pour 
l’œuvre missionnaire qu’ils avaient 
accomplie et pour les efforts qu’ils 
avaient déployés pour amener les 
gens à l’Évangile de Jésus-Christ. ◼

Never et Everjoyce Chikunguwo
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La prêtrise : Plus que tenir le plateau de Sainte-Cène
Par Beatrice Ncube

 Nick Jordan Moyo, un membre du 
pieu de Johannesburg, en Afrique 

du Sud, a reçu sa première ordonnance 
de la prêtrise d’Aaron peu de temps 
après avoir été confirmé membre de 
l’Église de Jésus-Christ des Saints des 
Derniers Jours, le 15 décembre 2001. 
Après avoir été trouvé digne, il a été 
ordonné instructeur, l’office qui vient 
après celui de diacre. Nick fait part de 
certains de ses sentiments sur ce que 
signifiait cette expérience.

« Cela fait longtemps, mais je me 
souviens encore comme j’étais heu-
reux, sachant que cela signifiait que 
je rejoignais les autres jeunes gens à 
servir la Sainte-Cène. Ce qui était aussi 
important pour moi, c’était la prise de 
conscience que je participerais à aider 
les membres à renouveler leurs allian-
ces avec notre Père céleste. L’ordination 
a fait de moi un instrument entre ses 
mains, ce qui m’a rendu heureux », a 
dit Nick avec un grand sourire.

Il a poursuivi en expliquant que 
cela signifiait bien plus que tenir le 
plateau de Sainte-Cène. « J’ai aussi 
assumé d’autres responsabilités divi-
nes, comme s’occuper des femmes et 
des enfants, collecter les offrandes de 
jeûne auprès des membres et honorer 
la prêtrise d’une manière plus signifi-
cative », a dit Nick.

Nick a continué à parler des cho-
ses qu’il a faites qui l’ont aidé à rester 
digne de la prêtrise au fil des ans. Il a 
mentionné le programme « Accomplir 
mon Devoir envers Dieu » pour les jeu-
nes gens, qui les oriente et les conduit 

d’un stade de la prêtrise d’Aaron à un 
autre jusqu’à l’ordination à la prêtrise 
de Melchisédek.

« À seize ans, j’étais ordonné prêtre. 
J’étais fidèle dans l’accomplissement 
des activités contenues dans la bro-
chure ‘Accomplir mon Devoir envers 
Dieu’, et, en conséquence, j’ai été 
avancé, en d’autres termes, l’on doit 
être disposé à servir, et j’étais disposé 
à servir », a dit Nick avec hardiesse.

Après avoir servi dans la prêtrise 
d’Aaron, Nick a été ordonné à la 
prêtrise de Melchisédek quand il a eu 
dix-huit ans. Selon lui, l’ordination à la 
prêtrise de Melchisédek a eu lieu après 
avoir essayé de vivre l’Évangile par le 
service fidèle dans ses devoirs de la 
prêtrise d’Aaron.

« Les activités que nous accomplis-
sons dans ces livrets Accomplir mon 
Devoir envers Dieu doivent être toutes 
accomplies. C’est alors que vous deve-
nez ancien et vous pouvez aller en 
mission, les deux meilleures années 
de la vie d’un homme travaillant dans 
la vigne du Seigneur. » Le Seigneur 
dit : « Et si vous travaillez toute votre 
vie à appeler ce peuple au repentir et 
que vous m’amenez ne fût-ce qu’une 
seule âme, comme votre joie sera 
grande avec elle dans le royaume 
de mon Père ! Or, si votre joie sera 
grande avec cette seule âme que vous 
m’aurez amenée dans le royaume de 
mon Père, comme elle sera grande si 
vous m’en amenez beaucoup ! » (D&A 
18:15, 16)
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Nick reconnaît qu’il n’aurait pas 
pu le faire seul. « J’exprime ma sincère 
gratitude à ma mère pour avoir été dili-
gente à m’aider à recevoir la distinction 
d’Accomplir mon Devoir envers Dieu », 
a dit Nick heureusement.

Une façon dont il s’est servi de sa 
prêtrise de Melchisédek, c’était quand 
sa petite sœur, Glory, était malade un 
jour. Le matin avant qu’il ne parte à 
l’école, sa mère lui a demandé de lui 
donner une bénédiction. « J’ai rapi-
dement mis ma chemise blanche et 
une cravate, pour être aussi formel 
que possible, même si je n’allais pas 
à l’Église », a dit Nick. « J’ai imposé 
mes mains sur sa tête et j’ai prié le 
Père céleste avec confiance, sachant 
qu’il entend et répond aux prières 
qui sont offertes dans la foi. »

« Quand je suis revenu de l’école 
dans l’après-midi, elle jouait comme si 
elle n’avait jamais été malade le matin. 
Ma foi dans le pouvoir de la prêtrise 
a été affermie. Cela, et beaucoup d’au-
tres incidences, m’ont aidé à toujours 
m’efforcer d’être digne de la prêtrise : 
garder la loi de chasteté, la Parole de 
Sagesse et tout autre attribut divin qui 
m’aidera à rester sur le chemin droit et 
étroit », a-t-il dit. ◼

Les épreuves avant notre visite au temple
Par Kabtemera Santos Fanuel

Frère Nick J. Moyo avec son fils

J’ai rejoint l’Église de Jésus-Christ des 
Saints des Derniers Jours en Ouganda 

après que mon ami m’a parlé de l’Église. 
Quand nous avons appris à propos du 
temple, le Seigneur m’a soufflé que notre 
famille doit prendre part à ces alliances 
sacrées et finalement aller pour être scel-
lée pour le temps et pour toute l’éternité.

Lorsque le moment est venu d’aller au 
temple de Dieu avec ma femme et nos 
trois enfants, nous avons commencé les 
préparatifs du voyage, mais Satan a posé 
des défis lorsque mon dernier enfant 
est tombé malade du paludisme. Il a 
commencé à convulser, nous l’avons alors 
emmené voir le médecin, et le médecin 
a dit qu’il doit être hospitalisé parce que 
son état peut s’aggraver à tout moment, 
mais j’ai répondu qu’il n’était pas en très 
mauvais état, et si son état s’aggravait, je 
le ramenerais. Je l’ai amené à la maison 
et il est redevenu gravement malade 
encore. J’ai prié Dieu de sauver la vie de 
mon fils. Il a été ramené à l’hôpital, a reçu 
un traitement et a été hospitalisé pour 
que le médecin suive de près l’état. J’ai 
passé cinq jours à l’hôpital avec mon fils 
jusqu’à ce qu’il est sorti de l’hôpital.

Au fur et à mesure qu’on s’approchait 
de notre voyage au temple, d’autres 
choses se sont mal passées. Trois semaines 
avant notre départ, j’ai été admis à l’hôpi-
tal pour une opération chirurgicale, qui a 
été un succès. Deux semaines avant notre 
voyage au temple, le bureau de la mission 
a appelé pour m’informer qu’on a rejeté 
la demande des visas de mes deux enfants 
parce qu’ils manquaient leurs actes de 
naissance. À ce moment-là, j’étais encore 
affaibli par mon opération chirurgicale. 
J’ai imploré Dieu, « C’est la fin pour moi. 
J’ai besoin de ta miséricorde, Dieu. » J’ai 
finalement demandé à un détenteur de la 
prêtrise d’apporter les actes de naissance 

à Kampala pour moi. Les prières nous ont 
aidés à surmonter ces difficultés.

Nous avons pris notre avion en toute 
sécurité vers l’Afrique du Sud. Quand je 
suis arrivé au temple, j’ai senti le Saint-
Esprit me chuchoter que c’est la sainte 
maison de Dieu. La douleur que j’avais de 
mon opération chirurgicale a commencé 
à diminuer. Les jours que j’ai passés au 
temple m’ont changé. Ma foi a aug-
menté. Ce qui me rend heureux, c’est le 
fait d’être scellé à ma femme et à mes 
enfants pour l’éternité.

Je témoigne que l’Église de Jésus-
Christ des Saints des Derniers Jours est 
une vraie Église, le Livre de Mormon est 
un vrai livre et l’Évangile rétabli est le 
vrai Évangile. En lisant les Écritures, nous 
apprenons que les bénédictions de notre 
Père céleste nous seront abondamment 
accordées. Si ce n’était pas pour notre foi, 
pour nos prières, pour notre obéissance 
et le fait de garder les commandements, 
je n’aurais pas pu voyager au temple de 
Dieu. Que Dieu bénisse ma famille et tous 
ceux qui fréquentent le temple avec le 
don d’écouter l’Esprit. ◼

« Quand je suis 
arrivé au temple, 
j’ai senti le Saint-
Esprit me chuchoter 
que c’est la sainte 
maison de Dieu. »
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Transformer les déchets électroniques en œuvre d’art
Par T. Ruth Randall

En août 2013, Alex Mativo, un membre 
de l’Église de Jésus-Christ des Saints des 

Derniers Jours au Kenya, a commencé à 
remarquer que plusieurs industries déver-
saient des déchets électroniques dans le 
secteur où il vivait. Suite aux polluants 
libérés lorsque les déchets étaient disposés 
incorrectement, l’espérance de vie dans la 
région était réduite et les complications de 
santé étaient courantes.

« J’ai commencé à examiner les façons 
de transformer ces déchets dangereux », a 
dit Alex. Ces efforts l’ont conduit à explorer 
un de ses talents : l’art. « L’art a toujours 
été ma manière de m’exprimer auprès de 
mes pairs », at-il dit. « J’ai découvert que 
je pouvais accomplir certaines choses avec 
mes capacités. »

Alex a fondé E-lab, une entreprise qui 
fabrique des œuvres d’art et des sculp-
tures à partir des déchets électroniques. 
« Mon œuvre d’art vise à trouver une 
solution au déversement effréné des 
déchets électroniques à l’échelle mondiale 
et encourage aussi une culture sûre et 
responsable de l’élimination des déchets 
électroniques », a-t-il dit. « C’est pour-
quoi, je transforme ces déchets dange-
reux en œuvres d’art utiles dans le but 
d’aider les gens à être plus conscients de 
l’environnement.

« J’ai fondé E-Lab parce que je croyais 
que de toutes les choses inaltérables 
dans le monde, notre nature biologique 
a besoin d’air pur, d’eau potable, de sol 
propre, d’énergie propre », a dit Alex. 
« Protéger la planète doit être notre plus 
grande priorité, sinon nous tomberons 
malades et nous mourrons. »

Alex dit que E-Lab a contribué à 
repenser la façon dont les produits sont 
fabriqués dans les pays en voie dévelop-
pement. Pour atteindre ce but, ils ont 
travaillé avec des artistes pour incorporer 

un « héritage africain » dans les produits.
« Chaque article a une marque uni-

que venant directement de son fabricant. 
Tous les produits sont conçus dans des 
projets sociaux dans les communautés 
où les concentrations élevées de toxines 
provenant des déchets électroniques ont 
des effets dévastateurs sur la santé », a 
dit Alex. « Les projets sont conçus pour 
autonomiser les communautés locales 
et créer des opportunités d’emploi. 
E-Lab améliore la collaboration entre 
les créateurs africains et fournit des 
moyens de subsistance durables dans les 
communautés affectées tout en relevant 
aussi les défis des flux de déchets et du 
développement. »

Au cours de la dernière année « E-Lab 
a eu un énorme impact », a dit Alex. La 
société est passée d’une phase de démar-
rage à une phase entièrement opération-
nelle dans un an, éliminant 2000 tonnes 
de déchets électroniques provenant des 
ménages kényans, des décharges et des 
industries dans ce processus.

Le 24 juin 2016, la reine d’Angleterre a 
remis à Alex le prix des Jeunes Leaders lors 
d’une cérémonie au Palais de Buckingham. 
Lors de la cérémonie, Alex et d’autres 
personnes de moins de 30 ans ont été 
honorés pour avoir pris des mesures de 
transformation de leurs communautés.

Le programme des Jeunes Leaders ini-
tié par la reine découvre, rend hommage 
et soutient des jeunes exceptionnels (âgés 
de 18 à 29 ans) venus de Commonwealth 
britannique, qui prennent l’initiative dans 
leurs communautés et utilisent leurs 
compétences pour transformer des vies. 
En 2015, une fouille a été lancée afin de 
trouver des jeunes exceptionnels pour 
recevoir les tous premiers prix des Jeunes 
Leaders remis par la reine. Les lauréats 
de ce prestigieux prix ont reçu un kit de FR
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formation, de mentorat et de réseautage 
unique.

Les efforts déployés par Alex Mativo 
pour utiliser ses compétences afin de 
développer des communautés en Afrique 
est un exemple puissant de dévelop-
pement des talents dont nous sommes 
dotés. Le manuel Principes de l’Évangile 
nous enseigne que « le Seigneur est satis-
fait lorsque nous utilisons nos talents avec 
sagesse. Il nous bénit si nous les utilisons 
au profit des autres et pour édifier son 
royaume ici-bas. Certaines des bénédic-
tions que nous recevons sont la joie et 
l’amour lorsque nous servons nos frères 
et sœurs ici, sur terre. » ◼

Alex Mativo est salué par 
la Reine Elizabeth II.

N O T E  D E  L ’ É D I T E U R

A P P E L  À  A R T I C L E S

Votre section des pages locales est 
produite par les membres dans votre 
propre interrégion sous la direction 
de la présidence de l’interrégion afin 
qu’elle puisse parler des besoins et 
des expériences des membres où vous 
vivez. L’inclusion des pages locales dans 
chaque publication dépend de la dis-
ponibilité du contenu local. Nous vous 
invitons à contribuer avec vos pensées 
et expériences qui renforcent la foi en 
contactant africasecommunications@
gmail.com. ◼

L’interrégion d’Afrique du Sud-est a un 
site Web qui publie les messages de la 
présidence de l’interrégion ainsi que des 
histoires inspirantes venant des membres 
en Afrique. Veuillez consulter notre site 
Web à l’adresse africase.lds.org. ◼


